
Trop de vagues, pas de surf ! !
Le 28 mai 2024 à Lorient

Nous avons appris avec stupeur l’annulation de l’action surf mise en œuvre par le SPIP de 
Lorient depuis de nombreuses années. 
La faute à la vindicte populaire et aux bien-pensants de l’extrême droite qui n’envisagent pas

que des détenus puissent faire du surf.
La faute à notre Administration et à notre Ministère qui sont incapables de défendre nos
missions et le sens de nos accompagnements face aux menaces populistes et aux calculs

politiques.

Une nouvelle fois il nous faudra rappeler que nos services sont garants de la prise en charge 
des personnes détenues ; garants de leur l’éloignement de la société (mission de garde)     ; garants de 
leur réintégration de cette société (mission de réinsertion). 

A ce titre l’action surf comme bien d’autres actions d’insertion mises en œuvre sur tout le 
territoire a pour but d’accompagner nos publics vers une réinsertion. 

Surfer ce n’est pas se prélasser sur le bord de l’eau ! 
Surfer c’est avant tout réaliser un effort physique et donc prendre conscience de son corps et

du besoin d’en prendre soin ; 
surfer c’est se lancer dans l’inconnu, dans un élément que l’on ne maîtrise pas et qui nous est

hostile et donc développer ses capacités à se relever malgré les difficultés ; 
Surfer c’est sortir de son quotidien et donc se donner l’envie de faire les choses autrement.

En annulant cette action Surf Vous niez les missions d’insertion de l’ensemble des 
personnels de l’ Administration pénitentiaire.Vous privez  les  étudiants de l’école de Surf de valider
leur brevet éducatif auprès d’un public spécifique.Vous privez  les gardes du littoral  d’une aide 
précieuse dans l’entretien des espaces naturels.Vous méprisez  l’insertion professionnelle du public 
carcéral en les privant de visite d’entreprises et de centres de formation  autour des métiers de la 
mer. 

Nous militerons toujours, et sous toutes formes de gouvernance, pour que les personnes 
détenues aient accès à la culture, à toutes formes d’actions permettant l’élévation sociale et faire 
levier pour leur réinsertion. Céder aux chants de l’extrême droite c’est déjà les mettre au pouvoir. 
Notre République n’en ressortira pas grandie. Nos Services n’en seront que plus démunis. 
Notre Public que plus isolé et mis au banc de notre Société. 

Car c’est bien pour la Société que nous œuvrons ; pour qu’à la sortie de détention une 
personne détenue puisse reprendre sa place de Citoyen. 

Attaquons-nous aux vraies questions : 
Comment réhabiliter les personnes détenues dans des prisons surpeuplées ? 

Quel sens a aujourd’hui l’incarcération des personnes dans ce système à bout de souffle qui
n’offre ni garantie de réinsertion ni protection aux Personnels y travaillant ?


